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Je m’appelle Kino. Je suis le plus grand joueur
de soccer de tous les temps. J’ai remporté vingt-deux 
victoires dans la cour de l’école, trente-trois victoires 
dans la ruelle et quarante-quatre victoires dans
mon sous-sol. Mais… heu… je n’ai jamais gagné
de médaille !



Alors, un soir, pour me féliciter moi-même, je décide 
moi-même de me fabriquer moi-même une médaille 
olympique pour chacune de mes victoires…
Je fouille un peu partout dans la maison, et je trouve 
toutes sortes de choses très, très, très intéressantes 
pour me faire des médailles… Youpi !



Je m’enferme dans ma chambre. À la lueur de
ma lampe de poche, je me fabrique des médailles 
extraordinaires. Des petites, des moyennes,
des grandes et des extragrandes… Je les recouvre 
de peinture dorée, de papier d’aluminium, de papier 
pour emballer les cadeaux. Je les attache avec
de la fi celle, avec des rubans de toutes les couleurs 
et avec de la broche pour que ce soit très solide.
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Après avoir fabriqué des dizaines et des dizaines
de belles médailles olympiques, je les suspends
à mon cou et je me regarde dans la glace.
Merveilleux ! Je ne ressemble pas à un petit champion ! 
Je ressemble au plus grand des champions
de champions de champions !
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Avant de me coucher, j’accroche toutes
mes médailles aux murs de ma chambre
et aussi dans ma garde-robe et aussi sur les rideaux 
de ma fenêtre. Puis j’en cache quelques-unes
sous mon oreiller. Ça, c’est le bonheur !
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